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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 27/07/2017          5 188,00
DOW JONES 27/07/2017          21 722,11

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957

1,1644                 1USD = 563,343 1 USD 583,060                                                        
1,4576                 1CAD = 450,025       1 CAD                473,826    

130,2600                 1JPY  = 5,036 100 JPY 523,657
0,8928                 1GBP = 734,760 1 GBP 767,103
1,1152                 1CHF = 588,197 100 CHF 61 614,26
15,1998                 1ZAR = 43,156 100 ZAR 4 487,66
11,0884                 1MAD =                           59,157 1 MAD                   61,52
7,8646                 1CNY = 83,406 1CNY 85,91

120,8600                 1KES = 5,427 1KES 5,59
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
27 Juillet 2017: 50,37

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 27/07/2017

LA modernisation du ré-seau et de l’infrastructuredemeure assurément l’ob-jectif numéro un de GabonTelecom. Cette ambitions’est depuis matérialiséepar une politique de déve-loppement et d’investisse-ment visant à placerl’opérateur comme four-nisseur privilégié des solu-tions très haut débit auGabon.Depuis le début de l’année2017, le groupe de télé-coms a indiqué avoir in-vesti 26 milliards de francsafin d’aligner son offre in-ternet aux standards des

pays les plus avancés. Troisaxes majeurs ont été privi-légiés. D'abord le dévelop-pement de l’internet enfibre optique jusqu’aux ré-sidentiels via la technolo-gie FTTHLe FTTH (liaison interneten fibre optique à domi-cile) représente la techno-logie la plus performantepour l’accès internet desrésidentiels.« Grâce à sa capacité de
transporter des débits très
élevés, la fibre optique offre
la possibilité à plusieurs
personnes de faire des
usages internet simultanés,
sans aucune contrainte de
partage de débit, ni de dé-
gradation de la qualité de la
connexion. Grâce au FTTH,
le très haut débit internet

n’est donc plus l’apanage
des seules entreprises. De
sorte que Gabon Telecom
envisage de positionner la

fibre optique comme l’offre
internet de base, pour les
domiciles et les entreprises», a souligné un technicien.

Dans cette course à la qua-lité du réseau internet,Gabon Telecom a égale-ment lancé avec le consor-tium SAT3 un vasteprogramme de modernisa-tion et d’extension de labande passante internatio-nale du Gabon pour passerde 12.5 Gbps à 70 Gbpscourant 2017.
« Ainsi, la capacité du
Gabon sera multipliée par
six, en plus de la sécurisa-
tion du câble SAT3 via
l’Afrique du Sud et au Nord,
à partir du Portugal par
trois câbles sous-marins.
Cette disposition assurera
une connectivité plus stable
et mettra les usagers à
l’abri des coupures », a as-suré notre technicien.Coté infrastructure, la prio-

rité a été donnée à la fibreoptique. Avec, notamment,un déploiement en massede cette technologie à tra-vers les quartiers de Libre-ville, Angondjé, Batterie-IV,Haut-de-Gué-Gué, Kalikak,Oloumi, Sablière... La couverture mobile,quant à elle, n’est pas enreste : la progression dunombre de sites est conti-nue avec l’extension du ré-seau 4G dans plusieurslocalités de l’intérieur dupays.A moyen terme, Gabon Te-lecom vise la migration detoute son infrastructure enfull IP, afin d’offrir à saclientèle un service inter-net optimisé.

Déjà 26 milliards de francs investis
Gabon Telecom/Développement du réseau Internet à très haut débit

F.A.
Libreville/Gabon

Le DG Abderrahim Koumaa (g) avec le responsable
de la société Huawei.
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« Assurance et croissanceéconomique en zone Cima-Cémac » c'est le dernier ou-vrage écrit parl'Administrateur directeurgénéral de la SCG-Ré etprésenté au public libre-villois.Résultat de deux années derecherches, cette publica-tion est, non seulement,une contribution au sec-teur de l’assurance et de laréassurance, mais tente enréalité, de répondre à cer-taines interrogations.Il s’agit, selon l’auteur, dedémontrer ce que devraitêtre l’implication du sec-teur des assurances dans
les économies de la sous-région toutes secouées, àdes degrés divers, par unegrave crise.Dans un contexte de re-

lance économique, quellepourrait être la contribu-tion de ce secteur pour ac-compagner les États dansleurs différents pro-
grammes d’ajustement,s’interroge t-il ?Le Dr Andrew Crépin Gwo-dock a subdivisé son étudeen trois parties. Si la pre-

mière traite de la contribu-tion quantitative de l’assu-rance dans la croissanceéconomique, la deuxième,quant à elle, est consacrée

à la contribution qualita-tive de celle-ci. La dernièrepartie qui développe plu-sieurs hypothèses présentel’impact du secteur des as-surances dans la crois-sance économique.De cet exercice réservé uni-quement aux experts, ilressort qu’effectivementl’assurance peut et doit ap-porter sa contributiondans la création de ri-chesse de nos États.Aussi faudrait-il sortir de lastratégie d’offre qui carac-térise ce secteur en conce-vant de nouveaux produitsqui soient adaptés aux po-pulations. Ce qui, par rico-chet, aura pourconséquence d’augmenterle taux de pénétration, quiest encore assez faible.

Les préoccupations d'Andrew Crépin Gwodock
Publication/ « Assurances et croissance en zone Cémac »

LBON
Libreville/Gabon

Le Dr Andrew Crépin Gwodock dédicaçant 
un exemplaire de son livre.
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La couverture du livre.
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APRES le Gabon et le Ca-meroun, le Conseil d’admi-nistration du Fondsmonétaire international(FMI) a approuvé, le 17juillet 2017, le décaisse-ment d’un montant de 51,2millions de dollars ( 30 mil-liards de francs) au profitde la République centrafri-caine au titre de la facilitéélargie de crédit (FEC).Cet appui financier vise àaider le gouvernement cen-

trafricain à faire face à lagrave crise financière quisecoue ce pays de l’espaceCemac. Mais également àrépondre à des besoins ad-ditionnels de balance despaiements liés à l’accéléra-tion de l’apurement des ar-riérés envers les petites etmoyennes entreprisesfournisseurs de l’État.Toute chose qui devraitcontribuer à la cohésionsociale et à la croissanceéconomique.«Les résultats enregistrés
dans le cadre du pro-
gramme appuyé par la FEC
ont été satisfaisants en

dépit d’une situation sécuri-
taire difficile. Outre les ef-
forts engagés pour
promouvoir le dialogue et la
réconciliation nationale, la
mise en œuvre soutenue du
programme est essentielle
afin de dégager la marge de
manœuvre budgétaire re-
quise pour les dépenses de
développement, d’améliorer
le climat des affaires et de
promouvoir une croissance
plus forte et plus inclusive »,a indiqué le directeur géné-ral adjoint du FMI, Mitsu-hiro Furusawa. Avant d’ajouter : «Les auto-
rités ont adopté des me-

sures pour rationaliser la
parafiscalité, accroître la
transparence budgétaire et
faire face aux déficits de re-
cettes. La stratégie budgé-
taire va rester ancrée sur
l’objectif de solde intérieur
primaire. Le maintien et
l’intensification des efforts
destinés à mobiliser les re-
cettes intérieures - notam-
ment les recettes
douanières - et à renforcer
la transparence budgétaire
permettront de dégager une
marge de manœuvre pour
accroître les dépenses so-
ciales et les dépenses d’équi-
pement ».

30 milliards de francs pour la RCA
Crise économique/ Appui financier du FMI

MSM
Libreville/Gabon

Le FMI, dirigé par Mme Christine Lagarde (photo),
va mettre 30 milliards de francs pour relancer

l'économie centrafricaine.
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